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DERNIERE HEURE | Uki

La kermesse s’ouvre ce soir à 8 
heures ; nous sommes certains qu’il 
y aura foule et que les citoyens 
d’Ottawa se feront un devoir d’en
courager comme elle le mérite cette 
œuvre de bienfaisance. Nous devons 
dire que la petite tente où l’on vend 
des candies à l’entrée de la bâtisse 
réservée à la kermesse, est complè
tement étrangère à la Fancy Fair.

AVIS— M. Henri Lamoureux n'est plus 
à mon service depuis hier, 14 juin. C’est 
mon Ills maintenant qui gère nos affaires.

MICHEL COALLIER

BULLETIN COMMERCIAL FEUILLETONANNONCES NOUVELLES
fDépêche spéciale|

Electioni de la Nouvelle-tcowwi

Les dernières nouvelles montrent 
que le gouvernement est sorti des 
élections avec 18 voix de majorité.

MONSIEUR LECflQE* char allégorique

Le magnifique char allégorique 
construit pour la célébration de la 
fête Saint-Jean-Baptiste à Papi 
ville, sous la direction de M. 
Gagnon, sera terminé dans quel 
dues jours. Cette magnifiqi 
d’art sera mise en exhib 
manche prochain, 20 courant, à la 
résidence de M. Gagnon, 160 rue 
du pont, Hull- Avis aux amateurs 
de beaux arts d’aller visiter cette 
belle pièce d’architecture. Ce char 
surpasse en beauté ceux de l’anuée 
dernière à Ottawa.

fl Hull, 15 juin 1886—3in P AJ
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ON DEMANDE—On a besoin de 25 

couturières de première classe dol 
des pantalons de pratiques, les plus hauts 

seront payés ; s'addresser ehez P. G. 
Rue Sparks

Poiireau- 
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Auclair 133 UN MIRACLE A STE ANNEGin
ue œuvre 
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La société St Vincent de Paul de 

Québec faisait dimanche son pèleri
nage annuel à S te Aune de Beaupré. 
Cinq cents personnes avaient pri 
passage à bord du “ Brothers ” La 
recette nette était destinée à payer 
la construction de la chapelle parti
culière de la sociétés St Vincent de 
Paul à Ste Anne.

Les pèlerins ont été témoins d'une 
scène extraordinaire. Une jeune 
malade-de 22 ans. Mme Dr Auger, 
de Grant Falls, N. H., fille de M. le 
notaire Magnan, de Joliette, était à 
Ste Aune de Beaupré dernièrement 
et se faisait porter tous les jours au 
sanctuaire pour prier la sainte de 
lui rendre la santé.

Elle souffrait depuis dix-sept mois 
du rhumatisme articulaire ; depuis 
un an, elle avait perdu complète 
ment l'usage de ses jambes, 
chacune de ses visites à l'église de 
Ste Anne, elle avait prié avec fer 
veur et, samedi, elle avait réussi à 
se tenir debout et môme à faire 
quelques pas dans la n< f.

Dimanche, à la vue de tout le 
monde, elle s’est levée de nouveau 
et, au milieu de l’émotion générale, 
a proclamé sa guérison. Ce fut une 
scène de larmes.

La jeune malade est revenue à la 
ville avec son père et sa mère, le 
soir. La guérison n’est ças complète, 
mais chose extraordinaire, le mieux 
est sensible, et c'est ce que la science 
avait été impuissante à opérer.

La malade était assez bien pour 
pouvoir se remettre rn route hier 
après-midi avec M et Mme Magnao.

Maurice épuisait tout ce qu’il 
avait de pénétration à chercher 
le mot de cette énigme, quand 
enfin, au haut du sentier qui tra
verse la lande, une femme appa
rut: Marie-Anne.

Il se dressa, mais craignant 
quelque regard indiscret, n’osa 
quitter l’ombre des arbres.

Marie-Anne devait avoir quel
que frayeurjpareille, car elle cou
rait en jetant de tous côtés des 
regards inquiets. Maurice renia.- 
qua non sans surprise, qu’elle 
était tête nue, et qu’elle n’avait 
sur les épaules ni châle ni éi;har-

TEKRB A VENDRE—Située dans la 
paroisse de Sarsfield, comté de Russell. 
Magnifique terre de 118 acres, avec bâti
ments, etc., etc. Conditions fac'les. S’a
dresser à M. Octave Baulne. Sarsfield, 
comté de Russell.

Ottawa, 7 juin 1886—2m.

T Ornière

Sur la rue Sparks, on a déposé 
une boite en bois surmontée d’un 
petit pavillon rouge au beau milieu 
de la boue, afin de mettre les char
retiers en garde contre une profon
de ornière en cet endroit. Nous 
l'avons déjà dit, cette partie de la 
rue la plus centrale de la ville, lais
se beaucoup à désirer sous le rap
port de l’entretien. Beau ou mau
vais temps cette partie basse de la 
rue est toujours remplie d’une eau 
boueuse.

sO <■
I m TERRE A VENDRE

En vente une magnifi pie terre de quatre 
acres en jardinage et fruits de toutes sortes 
située sur le chemin de Montréal près du 
cimetière et en face de la résidence de 

Sperre.
S’adresser a Mademoiselle Olive Beau- 

lieu chemin de Montréal.
10 juin 1886—6in

(
Nouveaux avantages

M. T. St Jean, marchand de 
chaussures, si avantageusement 
connu à Hull, vient de faire de 
nouvelles améliorations à son ma
gasin qu’il a agrandi considérable
ment. M. St Jean est aujourd’hui 
plus que jamais en mesure de don 
ner satisfaction sous tous les rap 
ports à ses nombreuses pratiques. 
Son assortiment de chaussures en 
général et surtout de chaussures 
pour la première communion est au 
complet. Ses prix sont des plus 
modérés comme d’habitude et les 
chaussures achetées à son magasin 
sont cousues et rechevillées pour 
rien s’il y a lieu.

“ Les Canadiens ” portent tou
jours le cœur sur la main, même 
envers les étrangers, aussi tout en 
voulant les remercier des faveurs 
qu’ils ont daigné m’accorder, je 
viens à mon tour leur offrir un as
sortiment complet de montres, bi
joux, joncs de mariage, etc., etc., à 
des prix que je ne veux dire qu’à 
eux-mêmes pour les convaincre que 
l’argent bien dépensé est la sauve
garde du bieu être.

Chaque article est garanti et 
que représenté sinon la vente est 
nulle.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.
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A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine Leffel, de la force de trois che
vaux, en bon état. Peut être vue aux 
bureaux du " Canada.”
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Exposition industrielle

Nous avons reçu la liste des prix 
qui seront décernés à la prochaine 
exposition industrielle qui sera 
tenue à Toronto, depuis le 6 sep 
tembre jusqu’au 18 inclusivjment. 
C’est une jolie petite brochure que 
l’on peut se procurer en en faisant 
la demande par carte-poste adressée 
à M. Hill, secrétaire à Torouto.

Cour de Comté

Cette cour s’est de nouveau ou
verte hier matin sous la présidence 
du juge Lyons.

La première cause entendue a tjté 
celle de McGillivray vs Wylie ; le 
demandeur a été condamné à payer 
une somme de $110

La cause de Pomroy t>t Jones est 
ensuite appelée. M. McVeitty agit 
pour le demandeur et M. Mosgrove 
pour le défendeur. L’action est 
intentée pour le recouvrement du 
prix de courbes vendues par le dé
fendeur sans que le demandeur qui 
avait également intérêt à ce mar 
ché, en fut averti d’une manière 
satisfaisante. Le demandeur estime 
à près de $100 la valeur des courbes 
vendues ; décision remise.

La cause en appel de Polly Ha 
milton, accusée de tenir une mai 
son de désordre et condamnée poui 
ce fait à six mois de prison par le 
magistrat O’Gara, est ensuite exami
née. M. Lees, C. R , et M. Mosgrove 
sont les avocats de la poursuite ei 
de la défense. Après avoir entendu 
nombre de témoins, le juge déclart 
que la sentence d’emprisonnemem 
est arbitraire et illégale. Le jury 
rend alo s un verdict de '• non- 
coupable ” et l’acci sée est immé
diatement mise en liberté.

>GG pe.
Enfin, elle atteignit le bois, il 

se précipita au-devant d’ellu, et 
lui prit la main qu’il porta à ses 
lèvres.

Mais cette main qu’elle lui 
avait tant de fois abandonnée, 
elle la retira doucement avec un 
geste si triste qu’il n’était plus 
d’espoir.

deviens, Maurice, commença- 
t-elle, parce que je n’ai pu 
tenir l’idée de votre inquiétude, 
je trahis en ce moment la confian
ce de mon père....il a été obligé 
de sortir, je me suis échappée.... 
Et cependant je lui ai juré, il n’y 
a pas deux heures, que je ne 
vous reverrais jamais....Voun l’en
tendez : jamais.

Elle parlait vite, d’une voix 
brève, et Maurice était confondu 
de la fermeté de son accent..

Moins ému, il eût vn combien 
d’efforts ce calme apparent coû
tait à cette jeere fille si vaillan
te. Il l’eut vu, à sa pâleur, à la 
contraction de sa bouche à la 
rongeur de ses paupières qu’elle 
avait vainement baignées d’eau 
fraîche, et qui trahissait las lar
mes de la nuit.

—Si je suis venue, pomrsui- 
vait-elle, c’est qu’il ne faint pas 
qu’il reste, au tond de votre 
coeur, l’ombre d’une pensée d’es
pérance. ...Tout est bien fini, 
c’est pour toujours que nous 
sommes séparés ! ....Les faibles 
seuls se révoltent contre urne des
tinée qu’il ne peuvent chs.nger ; 
résignons-nous....Je voulais vous 
voir une dernière fois et vous 
dire cela....Ayons du courage, 
Maurice....Partez, quittez Escor- 
val, oubliez-moi....

—Vous oublier, Marie-Anne ! 
s’écria le malheureux, vous ou
blier ! ....

Il chercha du regard le regard 
de son amie, et l’ayant rencontré, 
il ajouta d’une voix sourde :

—Vous m’oublierez donc 
vous ? ....

—Moi, je suis une femme, 
Maurice....

Mais il l’interrompit.
—Ah ! ce n’est pas là ce que 

j’attendais, prononça-t-il.
Pauvre fou ! ...Je m’étais dit 

que vous sauriez trouver dans 
votre cœur de ces accents aux
quels le cœur d’un père ne sau
rait résister.

Elle rougit faiblement, hésita, 
et dit:

— Je me suis jetée aux pieds 
de mon père....il m’a repoussée.

Maurice fut anéanti, mais ce 
remettant :

—C’est que vous n’avez pas 
su lui parler, s’écria-t-il avec une 
violence inouïe, mais je le sau
rai, moi ! ...Je lui ^donnerai de 
telles raisons qu’il faudra bien 
qu’il se rende. De quel droit son 
caprice brisereit-il m- vie ! ....

Je vous aime...de par mou 
amour vous être à moi, oui, plus 
à moi qu'à lui ! ...Je lui ferai en
tendre cela vous verrez....Où est- 
il, où le rencontrer à cette heu
re ? ....

Déjà il prenait son [élan, pour 
courrir il ne savait où, Marie-An
ne l’arrêta pas le bras.

—Restez, commanda-t-elle, res
tez ! ....Vous ne m’avez donc pas 
comprise, Maurice ? ....Eh bien ! 
sachez toute la vérité. Je connais 
maintenant les raisons du refus 
de mon 
mourir
prouve....N'allez pas trouver mon 
père....

Si, touché de vos prières, il 
accordait son consentement, j’an- 
rais l'affreux courage de refuser 
le mien !....
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4 Grande Reduction
CO CHEZ

GG i\. A. SAVARD
Trois palettes de savon d’odeur 10 

cts.
Graisse Canadienne, 10 cts. la lbs.
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 20 cts. par 

12 boîtes.
Moulins à café $1.50. Le café est 

toujours frais moulu. Vous mou
lez une livre de café dans le temps 
de le dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boite.

Sirop Ambre 1er qualité 10 cts. par 
pinte.

Bonbons français, 12J cts. la lbs.
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lbs.
1ère qualité d’allumettes pour 7 cts. 

la Doite.
Vermicel macoroni 15 cts. la lbs. 

Afin de servir les pratiques avec
promptitude et ponctualité quatre
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ 3

N. A. SAVARD
Coin des rues Dalhousie et Mur a y.
Otlâtyb, 16 juin 1886—li>n______

DANS LA CAPITALE
Vol de pigeons

Un rôdeur de nuit a enlevé 
une couple de douzaines de pigeons 
hier soir dans la cour d’une maison 
située au coin des rues Rideau et 
Augusta.

Courrier de Montrée]
Assemblés Patriotique

—Le comité du feu fera ce matin, à 8.30 
heures, la visite des stations de feu de laDES DeAbolition de péage

M Grain, le gardien du l’ont 
Suspendu a reçu ordre hier de ne 
plus percevoir de péage de ceux qui 
traversent le pont en voiture. Ce 
nouveau système a été mis en force 
ce matin môme.
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CANADIENS - FRANÇAIS —Le corps de police sera passé en revue, 
vendrediprochain* sur fie Champ de Mars 
par Sqn Honneur le'maire*’.
V-M. Geo. Davelny/dn bureau de MM. 

Beath et.Davelny, a été'nômmé curateur a 
la aiyxession de F. X. Bnzeau.

uvelles écuries Vpae ee propose de 
construire la compagnie des chars urbains 
% Hockelaga,coûteront la somma de910,000.

—Il y a eu, hier soir, au .Saint Lawrence 
Hall, réunion du. Union .Conservative Club 

olr le rapport do ses sous-coml-

A Vlimtitnt Canadien,

VENDREDI SOIR, 18 JUIN,
A huit heures, pour aviser aux derniers 
arrangements relatifs à la Fête Nationale 
des Canadiens-!'" rançais de celte ville, et 
autres affaires de la plus haute importance.

Tous sont piiés de se rendre à celte 
grande et solennelle assemblée.

11 y aura diccùurs et mus'que.
STANISLAS DRAPEAU, 

Président 8. .1 .-lits.

Une belle rue

Les travaux de réparation de la 
rue du Pont sont terminés et cette 
rue est maintenant dans un excel 
lent état. Les travaux se continuent 
sur les rues Duke et Queen.

Barge coulée

La barge “ Fred Toms” apparte 
nant à MM. Bangs et Kirby, a fait 
eau par suite d’un choc reçu. Elle 
avait une cargaison de bois en des
tination de Montréal. On a dû la 
renvoyer jusqu’au quai de M. 
Eddy où elle n’a pas tardé à som
brer. On sera obligé de la déchar 
ger pour la remettre à fl jL

Le temps qu’il foil

La température depuis quelques 
jours est très inconstante ; le beau 
et le mauvais temps alternent, 
mais le mauvais surtout semble 
s’établir en permanence. Ce matin 
vers les 10 heures nous avons été 
gratifiés d’un formidable orage 
avec grand accompagnement de 
tonnerre.

pour recev

—Il n’y avait plus qu'un seul cas de va
riole à l’Hôpital Saint-Roch, c'était un pe
tit enfant. Il a été remis à ses parente,hier 
après midi.

—Vendredi prochain, à neuf heures du 
matin, aura lie 
>our le repos 
Mgr Bourget.

—La compagnie d’éclairage électrique 
" Royal ” qui a obtenu le contrat de l’éclai
rage des rues de Montréal, 
poser ses pôteaujp.

—Il y a aujourd’hui trois 
Quelles de banque**, celle déjà banque des 
Marchands ; celle de la banque Ville-Marie 
et celle de la banque JacqueeOurUer.^

—Un nommé Joa. Duval a étéarrèC&hier 
par la police dumort, pour voMathé* bord 
du steamer “ Grofton.” Lefprleonnier 
comparaîtra ce cp^Un devant <le «Recorder.

ECHOS DE HULL
J. CM AM AH D,

Sdc.-Archiviste. 
Ottawa, 14 juin 1886. l>on aux incendiée

Une dépêche nous apprend 
la législature de Québec a

que

James R. Oowes
ahobiteotb

. . (nombre 25,

SeOÎISBMimfO CHAMBERS
RUE M ARKS.

au un service anniversaire 
de l’âme de Sa Grandeur

voté,
hier soir, S3,000 pour les incendiés 
de Hull, y compris les S 1.000 déjà 
payées au comité de secours.

A/VIS.
Société «le Colonisation «lu lac 

Teuilskaming 4 '
• commencé àUne assemblée générale, sjiéciale dus 

flciionnaires de cette société aura lieu auf 
coMèr*e d’Ottawa, mercredi le 16 courdut, 
à 8 hrs. I'. M. prélises.

Discours

Sir Hector Langevin a été invité 
à faire un discours à Papineauville, 
le jour de la fête nationale.

Excursion

Les billets d’excursion par le 
chemin de for du Pacifique pour 
l’excursion du 23 à Papineauville, 
seront bons à partir de mardi après- 
midi le 22 jusqu’à jeudi le 24.

assemblée» an-

Par ordre
J. L OLIVIER 

Sec-Trésorier
Ottawa 9 juin 1886— fa

Ottawa 10 juin 1886.—6in LA MACHINE A CvüDRE

Fete Nationale
pé-—Lundi, le 2Rjnin courant, q: 

lerlnage à StuBtR-Anneade Beande l’époque ; quelle est-elle 7 Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c'est la

fit delà Cathédrale, mettra .delflfisttoéall 
sous la direction de MTrabbé Pri mean, curé 
de gopchervpie. "'**

Ré-o n vertu re

Les scieries de MM. Lord et Hurd- 
man ont été ré-ou vertes hier. Ces 
vastes usines étaient fermées depuis 
quelque temps en conséquence de 
la rareté des billots. M. Hardman 
dit que la cause de ce manque de 
bois est due au retard dans îa des 
c«nte des billots cette saison ; il 
espère cependant que les scieries 
resteront en opération jusqu'à la 
fin de la saison.

—Le comité des chemiup.fi 
ir demrnouvelles rueafquL . ..^can
es 'sous le nom d’Avenue *dbe*CfcAee «et 

des Pins. Les deux -Avenuessont

d’où*— A — “ New Williams ”
AvenuePAPINEAUVILLE

MERCREDI, 23 JUIN 1886

Le Grand Optra

Le spectacle de “ Kit ” avait attiré 
grande foule hier soir àce théâtre. Ce 
lieu d’amusement sera fermé main
tenant d’ici à la fin d’août prochain 
où aura lieu l’ouverture de la sai
son théâtrale. M. Ferguson, le 
gérant, se rendra à New-York du
rant cet intervalle et à son retour 
fera subir de grandes améliorations 
modernes à la scène du Grand 
Opéra, qui ue le cédera en rien aux 
premier» théâtres des Etats-Unis.

Voleurs arrêtés

Plusieurs petits garçons que l’on 
soupçonnait de voler des articles 
aux portes des magasins ont été 
arrêtés hier et logés en prison en 
attendant leur procès.

Cour de Police

10 juin- Murdoch McRay,ivrogne 
et fainéant est condamné à payer $2 
et les frais ou à être coffré huit jours 
aux frais de l’Etat ; Patrick Alvin 
el John Hogan sont convaincus de 
bris de maison sur la rue Dalhousie, 
cause remise à vendredi ; Hormi 
das La belle, pour vol d’un crachoir 

au toussiif ne, seront reçues il ce bureau p» an très men us artirlf-s pat pnvnvA jusqu’au 22 de juin courant, à midi, pour ! U : menus arucif-s est envoyé 
la construction de la maison des | ompmrs, P118011 P0111* on mo18 » Magloire 
l’aqueduc, le réservoir dtslinésà l’approvi- Valois et Alf. Moreau, pour avoir 
sionnement d’eau de la Cité de Hull. Un enfoncé la porte d’un hangar et y 
peut voir les plans et devis tous les jours, avoir pénétré sans affaires, s’a-

cinq heures de l’après-midi. voyés à vendredi pour subir leur
(Jette Corporation ne s’engage pas d’ac- procès ; Maurice Meaghan, est ac

cepter la j lus Lasse ou aucune des : oumis- cusé du vol d’un miroir et de 
s»orv- choirs de soie ; Dan McCarthy, vol
Bureau du Secrétaire-Trésorier 1 de bretelles et autres articles.* Ces
Hôielde Ville, Hull 15 juin, 1886/ deux derniers demandent un procès

J. O, LAKKRHIÈRE par juré et sont renvoyés à vendre- 
S?c. Très, di par M. le magistrat.

qui tient le haut du marché.
Mesdames, examinez là avant 

d’aller acheter ailleurs.

situées dans l’Ouest. $
—Joseph Simon, marchand au JlqjGTP 

me Lacanchetière, a fait ^qpaslon Ate we 
biens mer avant-midi, A la demande va m. 
Bercovitch. aussi commerçant de cdta 
ville. Passif *1,0001*

—La cause de le cité contre Beauchamp, 
accusé de garder dans sa cave, me (Sainte- 
Hélène des peaux dont la condition ftbut 

ter la santé publique, a été prise en 
délibéré par le Recorder.

Vendue seulement par

C. McDIARMID,
163, rue Spark.
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Grand’mesFe en plein air, cslébiéo par 
Sa Grandeur Monseigneur Duhamel, évê
que d’Ottawa, sermon de circonsta ce par 
le Rév. M. J. B. Droulx, du diocèse de
Montréal.

Ottawa, 11 mai, 1886. la
—Le conseil de la Chambre de Commerce 

s’est réuni hier après-midi, et a passé de# 
résolutions de condoléances au sujet do la 
mort de M. Patterson. On a décidé d’as
sister en corps à ses funérailles.

De la pierre

MM. Wm Davis et fils, qui ont 
obtenu le contrat pour fournir la 
pierre 
chemin
Sainte-Anne, sur la ligne courte 
entre Smith’s Fall et Montréal, ont 
loué la carrière de M G. B. Wright 
située en arrière de Hull et ont mis 
à l’œuvre près de soixante hommes 
qui y prennent la pierre et la trans
portent au quai de MM. Gilmouret 
Cie, d’où elle est expédiée à Sainte- 
Anne.

GRANDE PROCESSION A MIDI
ADiscours par des orateurs distingués, 

jeux et courses à 3 h ures p. m. Grand 
concours de tir par le club Saint-Hubert. 
Tournois de base-bail et crosse, Go rses 
de chevaux Concert en plein ai.%

requise pour les ponts du 
ae fer à Vaudreuil ets V) conseil do ville, de 

société Saint-Patrice, 
des adresses de féü 

n cardinal, sont partie, 
ures pour Québec.

nommé Têtu a été arrêté hier après 
par le constable Laplerre, pour avoir 
une vache en vente, sur la rue Saint- 

urent, sans avoir la licence voulue par la 
loi. Têtu est aussi soupçonné du vol de cette

—Les délégués du 
l’Union Allet et de la 
chargés de présenter 
citation au nouvea 
hier soir à sept hei

-Un 
midi, 
flert

■C

GRAND FEU D’ARTIFICE
De 9 heures à 11 heures p. m.

La messe commencera à 10 heures pré
cises et les excuraionnist s ne peuvent 
arriver à temps que par voie du chemin 
«le fer du PACIFIQUE CANADIEN.

Départs d'Ottawa à 4 40 a, m., 6.15 
a. m., et 8 15 a. m. le dépai t pour Ottawa 

à 8.40 p. m. H 10.45 p. in 
Que tous s’y rend -nt en foule.

LaT

—Le bureau des réviseurs stesfc assemblé 
hier matin, pour prendre en considération 
les derniers jugement# concernant -les lis
tes électorales. Aucune décision 
prise à ce sujet, 
veau vendredi prochain.

ü Ri
n’a été

On s'assemblera de non-SOUMISSIONS CHEMIN DE FER DU PACIFIQUE
Des soumis! ns cachetées, et endossées. 
" Soumissions pour aqueduc ” adressées

S8T VIVE LA CANADIENNE 'tfce

C. B. MAJOR,
Préi-ident.

N PAGE, Hull,
Secrétaire Adjoint.

Lis billets d’excursion sont en vente 
IM. f. Saint-Jesn, coin d s rues 
iWet Albert, F X. Martin, rue Prin

cipale, P. H. Jhjeçcher, rue Br. wery, Hull. 
A Ottawa, cnex MM. ,1 M. Lavoie, rue 

• JP Duke, C. Gagnéitfue Wellington, P C. 
Auclair, rue Sparxs, a. D Richard, W. O. 
Mackay, rue Sus es, Emi'e Robitaille, rue 
Gupkberland, D. Mono, rue Saint Patrice, 
et M. J. M. Leçonrt, président de la Lection 
Sainte Anne 

12 uin 13tG.

—L’enquête dans l’affaire Motte ae conti
nuera aujourd’hui, à l'Orignal. Un ^un- 
veau mandat d’arrestation a été.*mls con
tre un nommé Doray, qui, paraît<L connaît 
le dessous des cartes dans toute cette at 
faire d’empoisonnement.

—A une réunion annuelle de la e«*dété|de 
bienfaisance des ouvriers anglais qnt vieil 
d’avoir Heu. M. Edmund T. Perry a it* 
réélu président ; M. A. O. Gee, 1er vfce- 
président ; Edward Bennett. Ce viec pwel 
dent : John Gauntlet, secrétaire des Men
ées ; Samuel Fray, secrétaire-archiviste.

—Lee courses des conférences de la pa
roisse Sainte-Brtgide. qui devaâentjaroir 
lieu hier ont été remises à cause dp aaoaa- 
vais temps. Onipspère qu’elles aoroatllen 
aujourd’hui, si % temps eat'favoeeMle. 
Un corps de musique «parcourra lcs*p*n 
ci pales rues de la ville/pour * aanonccr " 1» 
date «

Wlnnl-tirnnd voyage 
pe«et

«l'exploration a 
le Nord-Ouest

Le train d’excursion laissera Ot
tawa, le 30 juin 1886.

Billets bons pour 40 jours.
Les cultivateurs et autres qui 

désirent aller explorer cette contrée 
pour s’y établir ne peuvent trouver 
une me; Heure occasion de s’y rendre 
à des prix réduits 

Le train sera composé de chars 
dortoirs “ Colonist ’’

Pour plus amples informations, 
s’adresser au bureau du Pacifique, 
coin des rues Sparks et Elgin.

J. II. KEARNEY,
Secrétaire.

père, et quand je devrais 
de sa résolution, je l’ap-chez M 
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